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Très chères sœurs, 
 

Mercredi 16 octobre 2024, à la Clinique Hirata, à Nagasaki (Japon), à 04h05 Jésus 
Maître a définitivement rappelé Lui notre sœur  

SR M. LUCIA – HIROKO TERESIA MATSUMOTO 
née le 30 juin 1934 à Hirado – Nagasaki (Japon) 

Issue d'une famille catholique, la petite fille fut conduite sur les fonts baptismaux le 1er 
juillet 1934 et, avec le don de la foi, elle reçut son nouveau nom : Teresia. 

Grâce à l'action pastorale et vocationnelle des premiers prêtres et frères pauliniens, la 
jeune fille  connut la mission des Sœurs Disciples du Divin Maître et y est attirée. Le 26 mars 
1950, à l'âge de seize ans, elle quitte sa famille et entra à Fukuoka, dans la communauté de la 
Société Saint-Paul, en attendant l'arrivée des premières missionnaires italiennes. En 1999, elle 
écrit quelques notes sur son parcours vocationnel : « Un jour après l'école, à l'approche de la 
remise des diplômes, après une courte visite eucharistique avec cinq compagnes de classe 
comme d'habitude, nous nous sommes assises sur les marches de pierre devant l' église et avons 
commencé à discuter. Un homme venu diffuser la Bible auprès des prêtres de la Société Saint-
Paul de Fukuoka s'est approché et nous a parlé. Il a parlé d'une nouvelle Congrégation de 
sœurs qui collabore avec la Société Saint-Paul : « Les Sœurs prient beaucoup devant le Saint -
Sacrement. Et elles brodent et confectionnent des linges pour l’Église. » Quand j'ai entendu ces 
mots, j'étais un peu fasciné. A l'époque, je ne savais pas que la Congrégation des Sœurs Dis-
ciples du Divin Maître n'existait pas encore au Japon, mais j'ai décidé de les rejoindre. 

Le couvent de Fukuoka, où une autre amie et moi sommes arrivées en mars 1950, était 
la librairie de la Société Saint-Paul. Trois aspirantes attendaient l'arrivée des sœurs et effec-
tuaient l’apostolat des SDDM. Le prêtre italien de la Société Saint-Paul, qui serait notre supé-
rieur jusqu'à l'arrivée des religieuses, et ces trois aspirantes nous ont accueillis. Quarante jours 
plus tard, le 2 mai 1950, deux religieuses – Sr M. Ilaria Vaia et Sr M. Cordis Drudi – arrivèrent 
d'Italie. Par les États-Unis. Ce fut une journée mémorable, il y a  quarante-neuf  ans. Dieu 
continue d’appeler de plusieurs manières, à inviter tous les chrétiens à vivre et à témoigner de 
Jésus dans l'Eucharistie. Chaque jour, je renouvelle l’esprit des Sœurs Disciples du Divin 
Maître, qu’elles « répondent à cette vocation en suivant de plus près le Maître et en se donnant 
sans réserve à Dieu qui nous aime par-dessus tout ». 

Après avoir terminé le noviciat, le 5 mai 1954, Sr M. Lucia Matsumoto fit la profession 
religieuse à Kawaguchi, avec ses six compagnes qui constituèrent le premier groupe des Sœurs 
Disciples japonaises. Le 20 octobre 1957, elle fut envoyée comme missionnaire au Canada, à 
Montréal, où le 5 mai 1959 elle fit la profession perpétuelle. Elle reste au Canada jusqu'en juin 
1968, date à laquelle elle est envoyée à Rome en Italie, puis à Nice (France). Elle ira ensuite à 
Sanfrè et Alba pour vivre sa vocation et sa mission de prière et de service dans la charité. De  
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 retour dans son pays natal la même année, elle passe quelques années dans les communautés 
de Tokyo et d'Osaka, principalement engagée à l'atelier de broderie ou au service sacerdotal. 

Sa vie consacrée s'est déroulée dans la fidélité à la mission de la Sœur Disciple, dans le 
service eucharistique, sacerdotal et liturgique, dans les différentes communautés du Japon, en-
gagée surtout dans les ateliers de broderie et de couture. Consciente de la valeur apostolique de 
cet engagement qui est aussi le fruit d'un apport cosmique et synergique, elle écrit : « à présent 
je m’occupe surtout d'ajouter les derniers embellissements aux tissus et aux jolis fils aux mul-
tiples couleurs, qui sont parvenus grâce au travail de nombreuses personnes dont je ne peux ni 
connaître ni voir les compétences et le travail, à commencer par le travail des merveilleux vers 
à soie. Je brode sur des étoles et des vêtements, en espérant leur donner une beauté digne du 
Christ. « Ô Seigneur, qui es dans la Beauté même, comme tes œuvres de création sont merveil-
leuses ! Reflète une fois de plus ta beauté dans ce qui est utilisé pour les rites sacrés, par-dessus 
dans le monde. Purifie et sanctifie mes mains et mon cœur que j'offre comme un petit instru-
ment. Ceci est pour votre saint banquet et destiné à l'usage de vos saints prêtres . 

En 1979, elle est nommée supérieure de la communauté DM de Tokyo Hachioji ; en 1988 
supérieur de la communauté de la Société Saint- Paul de la Maison Provinciale et en 2002 de la 
communauté de Nagasaki. 

Bien que de santé  fragile, elle a fait preuve d'un grand enthousiasme et d'une grande gé-
nérosité dans la mission qu'elle a accomplie dans le silence caractéristique de qui cultive une 
profonde vie intérieure. Elle était constamment à la recherche d'une croissance progressive, co-
hérente et stimulante, sans faire de compromis faciles. Elle se répétait souvent : « Est-ce suffisant 
? ». Pour progresser sur le chemin de la sainteté, elle croyait à la confrontation fraternelle et à la 
correction ; elle interrogeait humblement même les plus jeunes sœurs afin de recevoir des sug-
gestions et des conseils. Même durant les années de maladie et de vieillesse, ses beaux yeux, au 
regard transparent et profond, transmettaient l'espérance et la joie dans la conscience d'être, 
chaque jour, toujours plus proche de la rencontre définitive avec son Maître Jésus, son époux 
bien-aimé. 

En mars 2017, il était devenu nécessaire d’être prise en charge à la clinique Hirata de 
Nagasaki, à proximité de notre communauté DM, pour lui assurer le traitement adapté à son état 
de santé. Ses sœurs lui rendaient souvent visite, mais dernièrement, il lui était devenu difficile de 
manger et de parler : et sa fragilité physique était de plus en plus évidente. Elle persévéra cepen-
dant, participant à la récitation des prières et à recevoir consciemment le sacrement de l’onction 
des malades. Jusqu'au petit matin, alors qu'il faisait encore nuit, elle entendit le cri annonçant : « 
Voici l’Epoux ! Allez à sa rencontre ! ». Et elle, prête, la lampe allumée, se leva pour entrer dans 
la salle des noces (cfr  Mt 25,1-13). 

Aujourd'hui, alors que nous nous préparons au 75ème anniversaire de l’arrivée des 
Sœurs Disciples au Japon (1950 – 2025), Sr M. Lucia est pour nous un témoin d'espérance et 
de confiance que rien n'est impossible à Dieu et que, même dans la stérilité. et la vieillesse, sa 
Parole peut faire germer une vie nouvelle et généreuse. Que l'intercession de la communauté 
paulinienne japonaise du Ciel, dont Sr M. Lucia fait désormais aussi partie, nous obtienne et à    
toute l'Église le don de nouvelles et saintes vocations pour l'avènement du Royaume de Dieu 
dans le monde.  
 

Rome, le 17 octobre 2024                                                                              ____________________ 
Sr M. Micaela Monetti 


